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P r ésentsP r ésentsP r ésentsP r ésents    ::::     

    

Mme Marie-Emilie NAVEL, chargée de mission natura 2000 à la Mairie de Gèdre. 

M. Jean-Claude ROUDET, Maire de la commune de Gèdre. 

M. Jacques BEHAGUE, Conseiller Général du Canton de Luz-Saint-Sauveur, Président des 

Comités de Pilotage des sites « Ossoue Aspé Cestrède » et ZPS « Cirque de Gavarnie ». 

M. Claude TRESCAZES, Conseiller Municipal de Gavarnie, Président du Comité de Pilotage du 

site « Gavarnie Estaubé Troumouse Barroude ». 

M. Albert CACHOU, élu de la mairie d’Aragnouet. 

M. Carine MARFAING, garde du Parc national des Pyrénées, secteur de Luz Saint Sauveur. 

M. Claudine BURTIN, Direction Départementale des Territoires des Hautes-Pyrénées. 

M. Fabienne SOLANOVA, Direction Départementale des Territoires des Hautes-Pyrénées. 

M. Ludovic OLICARD, Chargé de mission au conservatoire botanique National des Pyrénées et 

de Midi-Pyrénées. 

M. Nicolas THION, Fédération de la Chasse des Hautes-Pyrénées. 

M. Jean-Louis PUJO, Société des Chasseurs Barégeois. 

M. Fabien NABIAS, Société des Chasseurs Barégeois. 

M. Bernard CASTAGNE, Société des Chasseurs Barégeois. 

M. Patrick LABIT, Syndicat de la Commission Syndicale de la Vallée du Barège. 

Mme Dominique PORTIER, représentante de Nature Midi-Pyrénées. 

 

 

 

ExcusésExcusésExcusésExcusés    ::::     

 

M. Jérôme COY, chef de l’UT Argelès-Gazost, Office National des Forêts. 

M. Malvy, Président du conseil régional. 

M DUMESTRE-COURTIADE, Maire de gallagos. 

M. Jean-Baptiste PEYRAT, Sous-préfet d’Argelès-Gazost, président du site « Pic Long – 

Campbielh ». 

M. Michel BERGES, Directeur du RTE-GET Béarn. 

Mme Hélène DEVIN, animatrice au Centre de Ressource sur le Pastoralisme et la Gestion de 

l’Espace 65. 
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Un point est fait sur les travaux pastoraux menés en 2014 et depuis le début de l’animation 

des sites natura 2000 sur le territoire. 

 

 

 

 

 
 

Restauration de rigoles 

M-E NAVEL rappelle qu’un contrat Natura 2000 a été réalisé en 2010 afin de curer une partie 

des rigoles sur le plateau de Saugué. Il reste d’autres travaux à mener sur le linéaire des 

rigoles qui parcourent le plateau. L’animatrice  explique qu’un point sera fait avec les 

éleveurs cet été. 
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Pour les MAET :  

M-E NAVEL explique que l’année 2014 est une année charnière pour l’outil MAET. La 

nouvelle PAC étant entrain de se constituer, 2014 va permettre de monter ces futurs outils et 

sera donc une année de réunions/groupe de travail réalisés par le Gip-CRPGE et la chambre 

d’agriculture.  

 

 

 

 

 

 

L’animatrice rappelle que l’estive d’Aspé est fréquentée depuis plusieurs années par un 

troupeau Béarnais (père et 2 fils), qui y montent au printemps avec leurs brebis taries. Elle 

explique que le GAEC était désireux de transformer leur lait sur l’estive. Mais leur projet n’a 

pas était retenu, et donc ils ne reviendront pas cette année. L’estive a été attribuée à  un 

autre éleveur, M. Lamoureux. 
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L’animatrice explique qu’un schéma directeur de développement touristique est en cours, 

cette fiche-action y sera donc annexée. 
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L’animatrice rappelle le contexte du projet.  N. THION précise qu’un spécialiste de la perdrix 

grise est venu sur le territoire, Claude NOVOA, pour préciser le type de travaux à mener et 

valider la pertinence des ouvertures à créer. Malgré les problèmes de casse de matériel qu’il 

y a eu, on peut dire que le chantier a bien réussi et s’est montré utile.  

M. Le Maire de Gèdre se demande pourquoi ne pas brûler plutôt que de débroussailler ? J-L 

Pujo commente la réticence de la CSVB liée aux rémanents après brûlage qui peuvent blesser 

les bêtes. 

 

 
Marie-Emilie rapporte que les suivis galliformes ont été réalisés en 2014 avec pour seul 

financement les suivis à la perdrix grises. N. Thion précise que ce sont uniquement les suivis 

repasse qui ont été financés sur un reliquat de 2013. Il explique que la pression de 

comptage telle que mise en place sur la ZPS par les chasseurs depuis le début de l’animation 

des DOCOBS n’a été possible jusqu’à présent que par les financements.  
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M-E NAVEL rappelle l’objectif de la convention qui vise à aménager des modalités de chasse 

en battue au sanglier sur 2 sites de nidification du Gypaète barbu : Ayrues et Ossoue. Elle 

reprend l’historique à partir de la première version de la convention rédigée en novembre 

2010. Elle évoque les nombreuses réunions, la sortie terrain, le désaccord entre les 

différents partis autour de la délimitation du périmètre. Elle explique que le PNA1 gypaète 

barbu et ses ZSM2 prévalent aujourd’hui sur la fiche action Natura 2000. 

J-L Pujo mentionne les 8 couples présents de gypaète barbu dans les Pyrénées au début des 

années 60. Il explique nous en sommes à 39 couples aujourd’hui (grâce à l’arrêt de 

l’empoissonnement des nuisibles, les sites de nourrissage…). Dominique PORTIER précise 

qu’il n’y a que 36 couples de gypaètes territorialisés. Elle ajoute qu’un couple qui s’installe 

met 5 ans à se reproduire. Elle cite le cas de Barousse en Haute-Garonne où il n’y a toujours 

pas de jeune, le cas du Pibeste où il y a eu 1 jeune à l’envol en 10 ans ! J-L Pujo poursuit sur 

les 2 couples de Gèdre/Gavarnie, et explique qu’il y en a 2 sur le territoire et qu’il n’y en 

aura guère plus vu l’important territoire vital nécessaire pour cette espèce. Il précise 

d’ailleurs que les lignes THT sont plus dangereuses que la chasse puisqu’elles ont déjà tuées 

un jeune à l’envol en 2006. M. Pujo réaffirme la position des chasseurs qui étaient prêts à 

signer la convention en accord avec la fiche action du DOCOB (500m de rayon) mais que de 

tripler le périmètre suite à l’arrivée du PNA et des ZSM, les chasseurs sont contre. Il rappelle 

également que s’il y  des dégâts de sanglier, ce sont eux qui les dédommagent ! 

                                                 
1 PNA Plan National d’Action  
2 ZSM Zone de Sensibilité Majeur avec une zone cœur et une zone périphérique. 
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Claudine BURTIN rappelle que le PNA n’est pas réglementaire. Elle explique que le périmètre 

tel que décrit dans la fiche action du DOCOB était à titre indicatif et que l’objectif était donc 

de se mettre autour de la table pour en discuter.  

Jacques BEHAGUE mentionne que Natura 2000 au départ n’était pas bien vu et difficile à faire 

accepter localement. Il rappelle le précieux travaille que réalise la commission syndicale ainsi 

que les chasseurs sur le territoire. J-L Pujo se désole du fait que les ZSM ne soient pas 

consultables par les communes. C. TRESCAZES réaffirme l’intérêt des activités telles que la 

chasse tout comme le pastoralisme dans nos vallées. 

Claudine Burtin réexplique que la DREAL qui porte le PNA prendra ces décisions face aux 

décisions locales et que ce sera de leur responsabilité d’afficher une zone réglementée ou 

non. C. Trescaze réplique que ce serait remettre en cause la participation des Chasseurs 

dans ce projet. 

 

 

 

 
 

 

Marie-Emilie Navel présente les réalisations Natura 2000 pour la nouvelle municipalité, 

comme le retrait des clôtures désuètes problématique pour l’avifaune. 
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F. SOLANOVA, mentionne que les crédits ont bien été mis de côté pour ces deux dossiers. 

L’animatrice explique qu’une délibération de la communauté de commune n’a pas été prise 

à temps ce qui nous oblige à annuler ces deux dossiers et à les représenter en 2015. 

 

 

 

L’animatrice rappelle le contexte des fiches-actions    LD-6    et HE-5 qui ont pour but respectif 

de limiter le dérangement et d’améliorer l’habitat du grand tétras. Elle explique que Bourlic 

est une ancienne place de chant et Bédérou, une place de chant actuelle avec un coq 

chanteur. Les deux sites sont soumis au dérangement estivale comme hivernale avec les 

touristes/randonneurs/raquetistes… Elle rend ensuite compte de ce que les agents PNP ont 

mis en place chaque hiver depuis 2011 sur les zones de quiétude balisée par un cordon 

bordé de petit panneau  triangulaire. 
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Elle explique que le système installé pour créer les zones de quiétude ont bien marché 

surtout sur Bédérou où il n’y a eu aucune pénétration en 2014. Cependant, l’utilité de 

maintenir la zone de quiétude sur le secteur de Bourlic là où il n’y a pas de coq, reste encore 

en discussion. Concernant les enquêtes de terrain menées, les personnes rencontrées sont 

globalement compréhensibles et s’interessent à l’espèce. Les gens sont en demande 

d’informations complémentaires sur la biologie du grand tétras, veulent des photos. Le PNP 

devrait poser des panneaux dans cette optique cet été si tout va bien. J-L Pujo rappelle la 

sortie en 2011 avec M. Menoni, spécialiste grand tétras, qui avait suscité l’intérêt de mettre 

en place une zone protégée des troupeaux afin que le couvert végétal beaucoup trop ras en 

été puisse permettre à servir de couvert pour qu’une poule élève ses jeunes. Carine Marfaing 

répond que rien n’a était fait pour le moment mais qu’elle fera remonter l’info au siège du 

PNP à Tarbes dans le but de contacter la CSVB pour avoir son accord. Elle rajoute que le 

dispositif mis en place durant l’hiver à très bien fonctionné et qu’il manque les panneaux 

d’informations sur place pour expliquer aux gens pourquoi ces limites sont installées. D. 

PORTIER précise qu’une stratégie sur le grand tétras est en cours de déclinaison au niveau 

régional. 
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Claudine Burtin explique que le travail est en cours et qu’elle relancera pour qu’une réunion 

soit mise en place. 
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Marie-Emilie Navel revient sur le fait que les suivis repasse ne sont pas très fonctionnels et 
qu’il serait sage de faire un point avec Claude Novoa le spécialiste, chose qui a été discutée 
avec Carine marfaing. N. Thion explicite que la baisse des effectifs vient de plusieurs 
facteurs : fermeture des milieux/présence de câbles/conditions météo. Fabien NABIAS ajoute 
également la présence des nuisibles (martres…). Le Maire de Gèdre rajoute que le piégeage 
des nuisibles se faisait beaucoup à l’époque contre de l’argent. 

Fabien NABIAS explique le système de repasse marche par moment, comme sur le secteur de 
campbielh cet année. Par  contre sur le secteur de la ZPS les oiseaux n’ont pas répondu, il a 
fallu s’approcher d’eux pour qu’ils s’envolent.  

N. THION affirme que cette méthode a été testée et que c’est une méthode reconnue. 
Cependant, il faut partir tôt, l’heure qui suit le levé du soleil. 
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Claudine Burtin & M. Pujo trouveraient intéressant de faire venir M. Galop pour la population 

locale. L’animatrice explique que ça pourrait s’organiser et qu’elle verrait ça avec lui. 
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J-L PUJO demande quand on pourra avoir des résultats définitifs de ce dispositif. 

L’animatrice rétorque qu’il faut au moins 5 ans de suivis pour tirer des conclusions 

probantes. 
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L’animatrice fait un point sur les formations qui ont été réalisées dans le cadre de Natura 

2000.  
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Marie-Emilie reprend l’historique de ce projet avec la mairie de Gèdre qui est maître 

d’ouvrage sur ce projet et porte depuis 2012 des stagiaires accompagnés par l’animatrice : 

2012 (5 mois), 2013 (1 mois) et 2014 (6 mois). Elle explique les diverses manipulations et 

suivis menés. Certaines observations ont permis de montrer que la plante possède des 

racines pivot et non des rhizomes comme la fougère par exemple, que chaque pied est bien 

indépendant. Elle rapporte la mise en place des transects suivis durant 2 années de suites 

pour savoir si la plante fleurit annuellement ou non ? Elle explique que des simulations de 

pâturage et de fauche ont été réalisées pour savoir comment réagit la plante en fonction des 

actions pastorales menées, les résultats seront disponibles à la fin de l’été.  
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L’animatrice fait le point sur l’accompagnement 2014 du CBNPMP, de la CA65, de l’INRA et 

du PNP sur ce projet. Elle explique que des relevés botaniques avec différentes méthodes 

sont utilisées et doivent permettre de classer les prairies et leur taux d’envahissement en 

fonction de leur qualité floristiques/fertilité/gestion…qui, on l’espère, nous permettront de 

mieux comprendre la présence de cette espèce dans les prairies et pouvoir ainsi proposer 

des solutions de gestion aux éleveurs à long terme. 

 

 

 

    

M-E Navel détaille le protocole expérimental mis en place par l’ONF (décrit à côté des photos 

ci-dessus). Elle rappelle l’état des lieux réalisé avant travaux puis le suivi végétation réalisé 

en 2011, puis en 2013. Elle explique que la mairie de Gèdre est maître d’ouvrage sur cette 

opération qui est prise en charge à 100% par Natura. 

Elle explique que les conclusions des tests réalisés par le CBNPMP sont sans précédent, les 

épicéas de Héas sont quasiment stériles est donc sans danger sur ce site connaissant le 

pouvoir colonisateur de cette espèce, observé sur Barèges par exemple. Par contre, 

l’animatrice précise qu’il faudra réfléchir à la manière de protéger le hameau de Héas des 

avalanches avec des espèces autochtones vu la dégradation rapide de ce petit ilot forestier 

sans renouvellement. 
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L’animatrice rappelle le coût total du projet de 130.000 euros HT, avec de multiples 

financements (mairie Gèdre, Natura 2000, PNP, CSVB, Région, Etat, Europe). 

Un panneau cassé en 2012 pour une erreur de fabrication a été remplacé en 2013. 

L’animatrice présente le budget demandé et attribué pour finir la signalétique en 2014 : 400 

euros TTC. 

 

Carine MARFAING précise qu’une partie de l’assainissement a déjà été fait sur le refuge des 

Sarradets. 

 

L’animatrice présente le projet de gestion touristique sur Troumouse et explique qu’il 

s’insère dans une réflexion globale d’un schéma directeur de développement touristique de 

la vallée de Gèdre/Gavarnie. Plusieurs bureaux d’étude travaillent conjointement dessus. Une 

première phase test avec l’installation de navette sera mise en place cet été et conduira les 

personnes du refuge du Maillet jusqu’au cirque de Troumouse. Un abri bus provisoire y sera 

installé. La route quant à elle sera réglementée depuis le refuge du maillet jusqu’au cirque, 

seul les ayants-droits pourront passer avec leur véhicule. Une présentation plus complète du 

projet sera faite cet hiver car il reste encore de nombreuses idées en cours de discussion. 
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J-L Pujo explique que les prairies de fauche au Campbielh se dégradent. Le Mairie explique 

que c’est un projet beaucoup trop onéreux pour la commune suite aux crues de juin 2013. 

Cependant, le projet devra passer lors d’un prochain conseil afin que les conseiller 

municipaux prennent leur décision de poursuivre ou non le projet. Claude TRESCAZES ajoute 

que les montagnes étaient avant pleines de troupeaux d’ovins, mais aujourd’hui le contexte 

économique fait les élevages se tournent plus vers des troupeaux de bovins qui conviennent 

moins à l’entretien de nos montagnes. 
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L’animatrice excuse ensuite François Prud’Homme du Conservatoire Botanique qui devait 

participer au COPIL et présenter le travail qu’il a effectué sur le site de « Pic Long 

Campbielh ». Le PNP l’avait mandaté pour qu’il fasse un travail complémentaire sur la 

cartographie des habitats naturels du site. Il viendra nous présenter ses résultats au 

prochain COPIL d’hiver. 
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Sophie Bareille du Conservatoire d’Espaces Naturels de  Midi-Pyrénées étant malade, n’a pas 

pu présenter les résultats de terrain effectués en 2013. Marie-Emilie Navel explique que le 

terrain se poursuivra cet été 2014. Il reste un dizaine de journées de prospection. Les 

conclusions de cette étude seront présentées au COPIL d’hiver 2014. 

 

 

M-E Navel rappelle les outils communs mis à disposition de tous : l’exposition itinérante. 

Elle présice qu’un Infosite a été réalisé en 2013 chose qui n’avait pas été fait depuis 

longtemps, et qu’il a été distribué à tous les habitants de Gèdre/Gavarnie. 
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Claudine Burtin rajoute quelques infos pour clôturer le COPIL concernant le procahin 

programme de financement FEADER (2014-2020). Elle mentionne le tranfère Etat – Région 

sur la gestion financière des sites Natura 2000. Elle rappelle l’intérêt d’une la gestion locale 

des sites afin d’avoir plus facilement une participation financière de Natura, chose qui est 

moins évidente quand la gouvernance est porté par l’Etat lui-même. 

Elle précise aussi que le sous-préfet qui est président du site Pic Long Campbielh souhaite 

vivement que sa présidence soit reprise par un élu local. A cet effet, C. Trescaze mentionne 

probablement sa passation de présidence lors du prochain COPIL à un élu de Gavarnie.  

J-L Pujo demande quand seront réévalués les DOCOBs des sites ? 

Claudine Burtin précisent qu’ils seront très certainement réévalués d’ici 2 ans. Aujourd’hui 

les DOCOBs choisis pour une révaluation sont soit au bout de la mise en place de toutes 

leurs fiches-action, soit car c’est une priorisation au niveau régional. 

 

 

La séance du Comité de Pilotage est clôturée à 17h30. 


